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Cliaiix-de-Fontls.
Fraternité.— Assembléegénéraleau Tem­

ple français, vendredi 28 courant, à 8 heures 
du soir.

Grand Conseil.
Séance du  m ard i 25 ja n v ie r  1881.

L’ordre  du  jour  appelle la suite de la discus­
sion sur  la situation financière. Le débat prend 
une grande ampleur et se distingue par la lar­
geur de vues. Les orateurs sont MM. Forestier, 
Phil ippin,  II.Morel, Alfred Borel, P .  Jacottet,  
P. Jeannere l,  Frédéric Soguel.

Ce débat embrasse les questions d ’impôt 
sous toutes leurs faces.

Le Grand Conseil convert it  à l’unanimité la 
proposition présentée par M. Forestier en dé­
cret comme suit :

1. Il sera donné acte au Conseil d ’Etat du 
dépôt de son- rapport.

2. Une Commission, composée de 15 mem­
bres, sera chargée de présenter  au Grand 
Conseil un rapport et des propositions su r  les 
voies et moyens d ’assurer  l’équil ibre financier 
du budget ordinaire de la République.

Celte Commission, après deux tours de scru ­
tin, est composée comme suit :

Sont nommés au premier tou r :  MM. Bon­
jour  C.-A., Ducommun Paul, Eberhard Jo ­
seph, Perre t Zélim, Tissot Charles-Eugène, 
Benguerel Jules, Forestier Sam uel ,  Henry 
Emile, Soguel Frédéric, Vuitt iie r Arnold, 
Breling Auguste.

Au deuxième tour:  MM. Perrenoud-Richard ,  
Borel Alfred, Richard Ferdinand,  Jacottet 
Paul .

Différents décrets de nature  secondaire, 
entre  autres le décret portant sanction des sta­
tuts de la Société du patinage de la Chaux-de-  
Fonds, sont adoptés.

Demain, motions constitutionnelles.

Séance du mercredi 26 ja n v ie r .
Motions constitutionnelles. — M. II. Morel 

développe la motion déposée par  un groupe de 
députés radicaux, comprenant la réduction du 
nombre des conseillers d ’Eta t ,  le droit d ’ini­
tiative, la non-privation des droits électoraux 
par rapport aux impôts, et les formes de ta ré- 
'ision de la Constitution.

M. A. Dupasquier développe la motion du 
groupe de députés conservateurs concernant 
ies incompatibilités.

Prennent part à la discussion générale MM. 
R- Comtesse, conseiller d ’Etat,  P. Jacottet,  
Frédéric Soguel et Andrié.

Le Grand Conseil décide à l’unanimité de 
renvoyer ces deux motions à une Commission 
de quinze membres, qui fera rapport ultér ieu­
rement.

Cette Commission est composée de MM. II. 
Morel, Ed. Petitpierre, N’uma Dubois, Samuel 
Forestier, Goltfrid Ilug, William Dubois, Jules 
Soguel, Georges Leuba, Fritz Piaget, J.  S t ru -  
bin, Alphonse Bol le, Alphonse Dupasquier, 
II.-L. Youga, Th.  Krebs et Paul Jacottet.

Répondant  à l ' interpellation relative au rac­
cordement au Col-des-Roches du chemin de 
fer Besançon-Morteau, M. Philippin donne de 
longues explications su r  la marche des négo­
ciations et su r  la situation actuelle.

Le Grand Conseil donne acte et satisfaction 
au Conseil d ’Etat de ses déclarations et l’en ­
gage à persévérer dans ses démarches.

P ar  32 voix contre 12, on passe à l’ordre du 
jou r  su r  la pétition de la commune de Fontai ­
nes concernant la naturalisation Sack.

La session est close.

Chronique Suisse.
Administration.— C’est un branle-bas gé­

néral à l'ancien liôtel du Boulevard, à Berne; 
les bureaux de poste sont transférés dans une 
des ailes du bâtiment  et on travaille par tout à 
l’aménagement de l’édifice. Le département 
des postes viendra s’installer aux premier  et 
second étages; dès demain, le télégraphe pren ­
d ra  possession du grand café vérandah,  la plus 
belle partie du bâtiment. On fermera le péris ­
tyle alin que le public de la patiente ville fé­
dérale puisse enfin écrire une carte-corres ­
pondance sans en avoir les doigts gelés. Nous 
allons voir si le département des postes réus­
sit enfin à obtenir de la ville le transport,  ail ­
leurs que devant la poste, du marché au bois 
qui s’y tient deux à trois fois par  semaine. Les 
chars s’al ignent le long du trottoir,  les che­
vaux ruent,  les marchands et clients traitent 
leurs affaires su r  le trottoir et le public appelé 
à  la poste cherche son chemin à travers  le 
fayard, les bœufs, les chevaux, en maudissant  
le froid qui fait vendre du bois. <.•

Postes. — A. da ter  du Ier février prochain, 
il sera créé un échange de dépêches directes 
entre  les postes suisses et les postes égyptien­
nes. Les bureaux ambulants entre  Genève et 
Culoz sont désignés comme bureaux d ’échange 
suisses, et le Caire et Alexandrie comme bu­
reaux d ’échange égyptiens.

Monnaies. — Le département des finances 
a été autorisé à faire frapper un million de 
pièces do cinquante centimes. Il lui a ôté ou ­
vert à cet effet un crédit de 420,000 fr. , sous 
rése rve de la ratification de l’Assemblée fédé­
rale.

Epizooties. — Vu la disparition de la su r ­
langue et du  piétain du pays de Gex, le ban 
su r  le bétail provenant de cette contrée est 
levé. Le bétail pourra donc de nouveau en t re r  
en Suisse par les bureaux de péages de Cras­
sier, Chavannes-des-Bois, St-Cergues, le Bras- 
sus, les Charbonnières ,  Vallorbes et l’Auber-  
son, sous réserve des prescriptions de l’ordon­
nance du 3 octobre 1873.

Nominations. — M. le professeur Louis 
Fetmayr, de Wipkingen, actuellement assis­
tant à l ’école des ingénieurs de l’Ecole poly­
technique,  a été nommé direc teur  de l’établ is ­
sement pour l’essai des matériaux de construc­
tion, pour  lequel l’Assemblée fédérale a alloué 
un crédit annuel de 7000 francs.

Corps diplomatique. — M. Henri  de 
Chambrier , de Xeucluitel, a été nommé secré­

taire de la légation suisse a Vienne, en rem­
placement de M. Henri  Rolhpletz, d'Aarau.

Nouvelles des Cantons.
BERNE. — On écrit de Berne au Nouvel­

liste :
La Société suisse des végétariens, nouvelle­

m ent  constituée, se réunissait  vendredi  der ­
n ier  pour en tendre  une conférence de M. O. 
H erm ann .  Selon l’orateur , le végétarianisme 
a pour but le développement physique et in­
tellectuel de l’homme. La première condition 
de santé est la sobriété, de là, prohibition aux 
végétariens de consommer de la viande et de 
boire des spir itueux, nos dents ni notre esto­
mac ne sont faits pour cela (?). Notre nourri­
ture doit être végétale, le corps sera sain, dès 
lors l’esprit le sera aussi.  Plus de maladies, 
plus d ’infirmités, réformes du haut en bas du 
corps social, réforme politique et sociale par 
le végétarianisme.

Il y a toujours quelque chose à apprendre  
en ce bas monde, même dans une assemblée 
de végétariens, mais il ne faudrait cependant 
pas prendre la chose trop au sérieux et bien 
reconnaît re  que rien n ’est absolu ici-bas. 
Qu’on ménage sa santé et ses forces par la so­
briété, ce sont là des vérités à la Lapalisse ; 
q u ’un petit rentier, vivant  méfhodiquement, 
sans émotions, sans fatigues et qui porte ju s ­
q u ’à ses initiales au fond de son chapeau, 
puisse se contenter d ’un menu végétarien ar ­
rosé de sirop de framboises, rien de bien 
étrange. Mais faire croire aux simples mortels 
q u ’on résoudra la question sociale par des 
plats de haricots, semblera aussi cocasse aux 
ouvriers  que la prétention de la résoudre au 
picrate de potasse le parait aux riches. Quant 
à moi, j ’aimerais voir une équipe de ces végé­
tariens labourer à la pelle, m anœ uvrer  une 
scie de long et d îner  avec des épinards arrosés 
d ’eau fraîche. Ju sq u ’ici il n ’y a que les char ­
treux qui se soient soumis à ce régime et ils 
sont si peu convaincus de l’infaillibilité de 
leurs  dogmes, q u ’ils fabriquent de la char ­
treuse pour toute la chrétienté.

—  Le Doubs peut être traversé dans  toute 
sa la rgeur à S t -U rsanne  : il est complètement  
gelé.

— Dans une battue organisée par le nou­
veau chef de traque de Fahy, on a tué une 
louve du poids de 21 kil. dans le bois de Bu­
re. Un autre  de ces animaux a échappé aux 
chasseurs. Ce sont MM. Constant Beureux et 
Eugène Périat ,  dis Henri, qui ont fait ce beau 
coup.

ZURICH. — Il a été vendu su r  le marché 
aux poissons de Zurich, pendant l’année 1880, 
26,500 kilos de poissons représentant  une va ­
leur de fr. 50 à 55,000.

B A LE-C A M PAG X E . — Pour  une place de 
survei I lant à la maison de correction de.Liestal, 
soixante-trois candidats se sont fait inscrire.

— La commune de Liestal a voté une som­
me de 8000 fr. pour la construction d ’un éta­
blissement de bains.

SOLEURE. —  La semaine dernière , il est
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mort à Hagendorf trois personnes nées le siè­
cle dernier,  un  célibataire et deux veuves qui 
ont at teint ensemble 252 années.

FRIBOURG. — to ic i  le résultat total de l’é­
lection nationale de d im anche:

Nombre de citoyens actifs: 13,820
» » votants:  M,258

Bulletins blancs ou nuls : 68
Majorité absolue : 5,596

Ont obtenu des voix: æ b y . m a r m i e r . c l e r c .

4818 3746 2619
Les délégués libéraux-radicaux des districts 

de la Broyé, du Lac et de la Sarine son con­
voqués pour le dimanche après midi 30 ja n ­
v ier  à l’hôtel de la Croix-Blanche, à Morat, 
pour discuter su r  les conséquences de cette 
élection et décider l’atti tude du parti  libéral-  
radical dans le ou les scrutins de ballottage.

VAUD. — M. Paul Chapuis, notaire à Lau­
sanne, a transmis au Conseil d ’Etat,  pour sanc­
tion, les statuts de la Société suisse de p u b li ­
cité, société anonyme constituée par acte du 18 
janv ie r  1881 pour l’exploitation de la Gazette 
de Lausanne  de Y Estafette  et de t o u t e s  a u ­

t r e s  ENTREPRISES DE CE GENRE.

— M. le Crot, notaire à Vevey, a transmis 
pour approbation l’acte constitutif de la So­
ciété anonyme du Journa l de Vevey, du 17 
janv ier  courant.

Nouvelles étrangères.
Allemagne. — Les étudiants berlinois 

ont eu, ces jours derniers ,  plusieurs réunions 
pour préparer  la fondation d’une union essen­
tiellement germanique,  où ne seraient admis 
que les étudiants de pur sang allemand. Cette 
union va, p a ra i t - i l ,  être fondée définitive­
m en t ;  elle aura pour but le développement du 
sentiment national et du sentiment de la soli­
darité de race ; elle organisera des réunions 
b i-mensuelles consacrées à des conférences 
su r  tous les sujets intéressant actuellement la 
vie intellectuelle, morale et matérielle du 
peuple allemand.

— Le journal Baierisches Vaterland, rédigé 
par  le docteur Sigl,  a été saisi dans la soirée 
du 20 janvier ,  à raison d ’un article  at taquant 
avec véhémence les traités de Versailles du 
21 janv ie r  1871, en vertu desquels la Bavière 
fait partie de l’empire al lemand. Le numéro 
où a paru cet article était encadré de noir.

Angleterre. — Londres,  26 janvier .  — 
Chambre des Communes.  — Les députés ir ­
landais continuent à faire de l’obstruction ;
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FU aiT IY E
par J U L E S  C L A R E T I E

Le c o ch e r  se  m i t  à rire de  p lu s  be lle  e t  à ch a n ter  
u n e  c h a n s o n  ra i l le u se  :

Bob e s t  petit ,
Peti t,  petit  ;
Bob e s t  trop peti t  

P ou r  regarder en  face lin h o r s e - g u a r d  !

—  Soit ,  s’écr ia  a lors  l’In d ie n ,  m ais  Katchar e s t  
assez  grand pou r  te m a r q u e r  où  tu  l’as  frappé !

Et, b o n d is sa n t  a u s s i tô t  a v e c  la d é ten te  de  j n u s -  
c le s  d’un  tigre, l’Ind ien  s au ta  sur  la  table  d e v a n t  la ­
q u e l l e  Tom  Black é ta it  a s s is ,  et,  s a i s s i s s a n t  le  c o ­
cher  à la gorge,  il lui  ta i l lada de  la m a in  dro i te  la 
j o u e ,  à l’en d ro it  m ê m e  o ù  le fou et  du  coch er  ava it  
b ru ta lem en t  o u v e r t  la s ie n n e .  On se  j e ta  s u r  Kat­
char .  Les laqu a is  le dé sarm èren t ,  tan d is  qu e  le s  
fe m m es  de  c h a m b res  s ’é v a n o u i s s a i e n t  e t  q u e  le  g r os  
Tom  Black,  serrant  le s  p o in g s ,  s ’a van ça it ,  t o u t  s a i ­
gn an t ,  s u r  l’I n d ie n ,  e t  v o u la i t  l’a s s o m m e r ,  e n  b o ­
x a n t ,  d’u n  d e  ces  c o u p s  terr ib les  qui e u s s e n t  tué  u n  
b œ u f .  Mais, s’il eû t  a v a n c é  e n core ,  Katchar lui  p la n ­
ta it  s o n  c o u te a u  d an s  te ve n tre .

H eu r e u se m e n t  p ou r  lu i  o u  pour  l’in d ie n ,  d e u x  o u  
trois  v a le ts  r e t in r en t  le cocher .

Katchar se  ret ira d a n s  sa  p et ite  ch a m b re ,  se  d i -

/ieproduclion interdite  pour les journaux  n 'ayant pas traité avec 
la Sociiti ies gens i l  lettres.

plusieurs rappels à l’ordre sont p rononcés;  
vers m inu i t  M. Gladstone recommande de res­
te r  en séance ju squ ’à ce q u ’une décision puisse 
être prise  su r  la priorité du bill de protection ; 
il est appuyé par lord Norlhcote.

La séance continue ; elle continuera peut-  
êlre encore toute la journée .

— Des troupes ont été envoyées pour proté­
ger les dépôts d’approvisionnements de Mee- 
don ; des mesures ont été prises pour protéger 
les casernes de Londres. A Liverpool, des m e ­
sures sont également prises contre les tenta­
tives des fémans.

Etats-Unis. — Une bande d ’ind iens 
apaches, dans le Nouveau-Mexique, a tué 15 
blancs près de San-Marial. Ces mômes [ndiens 
ont encore commis des meurtres dans divers 
autres endroits .

Italie. — Le parti clérical organise déjà 
une pétition en masse contre le projet de loi 
pour l’introduction du divorce, que M. Villa 
n ’a pas encore présenté à  la Chambre.

li’lneendle de Beaucourt.

Voici quelques détails su r  ce terrible incen­
die qui a écl.ité dans la nuit  de samedi à d i ­
manche dans les fabriques de MM. Japy ,  à 
Beaucouri.

Le feu a pris entre 3 et 4 heures du  matin, 
dans  une cheminée située non loin du local 
occupé par le portier. Les gardiens chargés de 
la surveil lance de nuit l’ont aperçu im média­
tement et se sont empressés de quér ir  du  se­
cours. Malheureusement, vu l’heure avancée, 
ils n ’ont pu réunir rapidement qu ’un petit 
contingent d ’ouvriers. Pendant 'un certain 
tem ps,  il n ’y eut sur le théâtre du sinistre 
qu ’une vingtaine d’hommes pour lu tter contre 
les progrès terribles que l’élément des tructeur  
faisait avec une rapidité effrayante. Le froid 
excessif et le peu d’eau que l’on avait à dispo­
sition ne permettaient du reste pas de com­
battre le feu avec chance de succès. Des dépê­
ches furent expédiées à Montbéliurd ei à Bel- 
fort pour dem ander le secours de la garnison 
Des militaires arrivèrent effectivement ainsi 
que de nombreuses pompes avec une foule de 
personnes accourues de tous les villages voi­
sins et môme de la frontière suisse. Malheu­
reusement les secours étaient devenus inuti ­
les. L’emplacement occupé par la visserie  et 
par  les ateliers d ’horlogerie n ’offraient plus 
qu’un immense brasier sur lequel étaient en ­
tassés pêle-mêle les tristes débris  des machi­
nes, outi ls ,  fragments de charpente, etc., etc.

s a n t  qu’il ava i t  b ien  fait de rendre in jure  p o u r  in ­
ju re  e t  d’av o ir  b ravé  et  puni ce  c o lo s s e .

Cette scè n e ,  qui e u t  pu d even ir -  tragique,  irrita  
v io l e m m e n t  lord Harrisson. Il m enaça  K atchar  de  
la ju st ice .

— Pou rq u o i  la  j u s t i c e  se m ê le r a i t -e l le  de  m e s  af­
fa ires,  d i t  K atchar .  L’Anglais a versé  le s a n g  de  l'In­
d ien .  L’in d ie n  a versé  le sang  de  l’A ngla is .  Voilà  
to ut,  n o u s  s o m m e s  qu it tes !

Le s o ir  m ê m e ,  L'intendant du  lo g is  a n n o n ç a i t  à 
Katchar qu’il n e  fa isa i t  plu s  partie  de  la m a i s o n  de  
m y l o r d .

Katchar m o n tr a  s es  dents a iguës  et b la n c h e s  d a n s  
un  s our ire  d e  j o i e  :

— Tant m ie u x ,  d i t - i l .  je  v ivra i  l ib re  !

Cette v ie  de  liberté ,  il a lla it d’a i l le u r s  s a v o ir  ce  
qu’e l le  coû te ,  d a n s  cet te  fou rm il ière  d e  Londres ,  où  
l’h o m m e  c o u d o ie  l’h o m m e  a v ec  fureur p o u r  arriver  
plu s  v i t e  e t  p lu s  sû r em en t  au but. Katchar c o n n u t  
le s  j o u r s  s a n s  pain ,  le s  nuits  s a n s  g îte  e t  — qui pis  
est  —  le s  n u i t s  p a s sée s  dans le s  re f u g e s  a ffreux  de 
W hite-C hape l ,  d an s  le s  l o d g i n g s  o ù  l’o n  dort,  pour  
q u e lq u e s  p e n c e , en ve lop p é  d an s  d e s  co u v ertu res  
p le in e s  de  v e r m in e ,  au  fond des  qu art iers  lu gu bres ,  
d an s  des  b o u g es  h id e u x  — b ou ges  de  sa n g l ie r s  h u ­
m a in s  — q u i  p u en t  le  crime, la  m a lad ie ,  la d é b a u ­
ch e  e t  le  v o l .

Londres  est  c o m m e  la capita le  i m m e n s e  d e  la m i ­
sère.  Des Chinois  vé g èten t  au bord d e  la  T amise,  
d a n s  d es  a n tre s  m a lsa in s .  L’Asie m ê m e  a d é v e rs é  
s o n  é c u m e  d a n s  la  grande v i l l e  an g la i se ,  Katchar  
v é c u t  parmi c e s  Chinois ,  ces  A l lem and s ,  ces  d a m n é s  
des  a ffreuses  rues  d es  quart iers  m au dits .

N’a y a n t  pas  de  métier ,  il ava it  pris  le seu l  qu i  put  
lu i d o n n e r  d e  q u o i  acheter,  ch a q u e  jo u r ,  de  qu o i  se  
n o u rr ir :  c o m m e  tan t  d’autres  I n d ie n s ,  é p a v e s  d’u n

On voyait des pièces de fer d ’un d iamètre con­
sidérable, tordues comme si elles fussent sor­
ties des main? d ’un géant.

Lu population de Beaucourt était  conster­
née. Dimanche après midi et ju sque  dans la 
soirée, on voyait ar r iver  des curieux de toutes 
les localités environnantes.  Ce spectacle faisait 
naître de bien tristes réflexions su r  l’aven ir  
de cet im portant  établissement et particulière ­
men t  su r  la situation précaire de nombreuses 
familles d ’ouvriers.  On dit que plus de 800 
ouvriers vont se trouver sans travail à la suite 
de ce grave événement.  Les perles en machi­
nes, outils et  au tre  matérie l sont évaluées à 
près de 3 millions. Les assurances couvriront 
probablement la plus grande partie de ces dé­
gâts ; mais ce qui ne sera pas couvert c’est le 
préjudice aujourd’hui encore incalculable qui 
résultera d’un long chômage et du  désarroi 
qu’un pareil s in istre provoquera parmi la po­
pulation ouvrière de ces vastes établissements .

Chronique locale.
*** Don. — Le Conseil municipal a remis à 

la Commission d ’éducation, pour les collec­
tions, le grand album photographique de M. 
Gati iker contenant des reproductions d ’objets 
d ’ar t  exposés par le généreux donateur  à l’ex ­
position  de Paris de  1878. Cet ouvrage sera 
déposé dans les vit rines de l’école d ’art,  au 
Collège industriel,  et pourra être consulté sous 
la surveil lance de M. W. Kirsch y, professeur 
de dessin. (C om m uniqué).

*  Bienfaisance. — La Caisse Municipale a 
reçu F r .  40 en faveur de l’établissement des 
Jeunes Garçons.
Cette somme provient d ’un reliquat de compte 
de la Société de gymnastique (ancienne sec­
tion) de notre ville.

Nous lui exprimons nos sincères remercie­
ments  pour ce don généreux.

(C om m uniqué).

Dernier Courrier.
Londres , 26 janvier .  — L’incert i tude et la 

surexcitation règne à Dublin et à Londres. 
Voilà le procès des landleaguers te rminé par 
un  avortement.  Dix des jurés  su r  douze opi­
naient pour l’acquit tement.

Si. Parnell  reviendra donc en tr iomphateur 
au Parlement,  où ses amis sont décidés à s’op­
poser obstinément au vote du bill Forster.

Le gouvernement de son côté est aussi ré­
solu à m ener  vigoureusement la lutte.

autre  m o n d e ,  je té s ,  m isérab les  et g r e lo t ta n t s  d a n s  
l 'engrenage  de  Londres ,  il b a laya it  le s  rues .

Mais il m o u ra it  de  ce t te  v ie .  L’a n é m ie  c re u s a i t  ses  
j o u e s  b r o n z é e s  ; u n e  m é la n c o l i e  s in i s tr e  e m p l i s s a i t  
s e s  grands  y e u x  rêveurs ,  e t  q u and  Placia l Estradère  
t’ava i t  ren con tré  d an s  P iccad i l ly ,  l’In d ien  a v a i t  déjà  
d a n s  s e s  p ru n e l l e s  c o m m e  u n e  v i s io n  d e  la  to m b e .

Estradère l'avait  s a u v é .  C’e st  lu i  qu i  l’a v a i t  arra­
c h é  à la  m isère ,  à l 'h u m i l ia t io n  de  c h a q u e  jo u r ,  à la 
v u e  d e  ces  h a b i l s  r o u g e s  qu i  a v a ie n t  là -b as  fu si l lé  
s o n  père  : C’e s t  lui qui a va i t  r en d u  à Katchar  le 
grand air, l’e sp ace ,  le  m o n d e .  Avec  lui ,  l’In d ien  
a v a it  p assé  la  m er .  Il a v a i t  v u  l’Am érique .  I l ava i t  
v é c u  h e u r e u x .  Il d e m e u r a it  d’ord in a ire  p e n s i f  au  
m il ie u  d e  la m énager ie ,  s e s  grands  y e u x  de  v e lo u r s  
o u v e r t s  sur  l’in f in i ,  d a n s  s o n  v isage  de  b ron ze ,  le  
front  co if fé  de  b lanc,  et s o n  corps  grêle  e t  s ec  e n v e ­
lopp é  d’u n e  sorte  de  b lo u se  de  s o ie  d'u n ja u n e  
d’or.

Dans ses  pru n e l le s  n o ires ,  la v i e  n e  s em b la i t  r é e l ­
l e m e n t  apparaître  qu e  lo rsqu'i l  le s  f ixa i t  sur  le s  a n i ­
m a u x  q u ’il gardait  o u  sur  P lac ia l  Estradère.

Alors du  m o in s  un e  f la m m e  s in g u l ièr e ,  c e l le  qui  
a va it  passé  d an s  s es  p r u n e l l e s  lo r sq u ’il s’é ta it  trou ­
v é  d e v a n t  le s  serp en ts  à bord d u  M i s t r a l ,  brû la i t  
s o u d a in  d a n s  s es  grands  y e u x .  K atchar  c o n te m p la i t  
les  t igres  a v ec  u n e  sorte  d e  v o lu p té  e t  d ’é m o t io n  fa­
r o u ch es ,  c o m m e  s i  c e s  fa u v e s  lui  e u s s e n t  to u t  à 
c o u p  rappelé  la  patrie ,  le s  gran d s  p aysages  i n c e n ­
d ié s  de  lu m ières ,  et,  la  n u i t  sa  v o lu p té  é ta it  de  s ’e n ­
dor m ir  auprès  des  cages ,  le c orp s  à d e m i  c o u v e r t  
d 'u n e  e sp èce  de  p a g n e  rayé,  e t  d e  rêver  à s o n  c ie l  
b leu ,  à s es  grands  f l e u v e s  d ’azur  e t  à ses  p a la is  b la n c s  
d u  Bengale .

(A suivre.)
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Londres, 26 ja n v ie r .  — Après plusieurs 
rappels à l’ordre, M. Biggar, s’est fait retirer  
par  160 voix contre 30, le droit  de prendre  
part aux débats  pendant le resie de la séance.

Le Parlement a siégé toute la nuit.
M. Biggar, malgré le vote de suspension 

prononcé contre lui, a assisté aux débats dans 
la tr ibune réservée au public.

Londres, 26 ja n v ie r .  — M. Parnell est re­
venu déjà de Dublin.

Nos journaux publient en primeur des ex­
trait du Livre J aune  français Les efforts faits 
pour sauvegarder la paix font grand honneur  
au ministère des affaires étrangères de Paris.

Berlin, 26 ja n v ie r .  — On annonce pour sa­
medi une réunion antisémitique de partisans 
de Richard Wagner. Ce compositeur qui a 
parmi les juifs d ’ardents défenseurs au point 
de vue musical, affecte cependant contre eux, 
en matière d ’art,  une antipathie extrême.

SL-Pétersbourg, 26 ja n v ie r .  —  Le bruit  
court ici que le général Skobeleff aurait  pris 
d 'assaut Geok-Tepe. Les détails manquent.

Paris, 26 janv ier .  — Les journaux  publient 
une lettre du cardinal Guiberl adressée aux 
députés contre les propositions tendant à sup ­
pr im er  la dispense du service militaire pour 
les ecclésiastiques.

Paris, 26 ja n v ie r .  — Une lettre du minis ­
tre de Guatemala à Paris  dit que la dépêche 
annonçant qu ’un jésuite a été fusillé à Guate­
mala est évidemment fausse. Les jésuites sont 
exclus du Guatemala, mais aucune loi ne con­
damne à mort les débarquants .

Paris, 26 ja n v ie r .  — M. Trinquet est con­
voqué aujourd’hui par la commission d ’en­
quête parlementaire sur le régime péni ten ­
t iaire de la Nouvelle-Calédonie.

La gauche a décidé de faire im prim er  et 
distribuer à ses frais le discours prononcé par 
M. Gambetta en prenant possession de la p ré ­
sidence.

Vienne, 26 ja n v ie r .  — La Chambre des dé-  
puté-j a discuté hier une inierpellation de M. 
de Hohen .varth sur  les mesures que le gou­
vernem ent compte prendre pour améliorer la 
situation déplorable de la population rurale.

Le gouvernement présentera plusieurs pro­
jets de lois. Il propose une modification de 
l’impôt frappant l’industrie et le revenu, une 
loi sur  l’usure,  et une loi concernant la d im i­
nution des taxes à percevoir sur  les mutations 

-de propriétés et sur  les héritages.
Bordeaux, 26 ja n v ie r .  — Un vapeur a n ­

glais,  venant de Liverpool,  a abordé la nuit  
dernière un trois-mâts américain, venant de 
New-York, avec une charge de pétrole. Les 
avaries sont considérables.

Londres, 26 ja n v ie r .  — La séance de la 
Chambre des Communes, qui a duré 22 heu­
res, a été enfin levée après l’adoption de la 
priorité en faveur du projet sur  la propriété en 
Irlande, qui a été volée par 251 voix contre 33.

Londres, 26 Janvier . — Les parties de la 
lourde Londres ordinairement ouvertes au 
public ont été fermées par ordre, dans la 
crainte d’une tentative des fenians.

Florence, 26 ja n v ie r .  — L’im primerie  roy­
ale a été incendiée ; il n ’y a eu aucune vic­
time.

S t 'J ’titrsbourg, 26 ja n v ie r .  — (Officiel.) — 
Le général Skobeleff s’est emparé,  le 24 j a n ­
vier, de la forteresse de Geok-Tepe et de Deu- 
sillepe, après un combat de 9 heures.

Il a repoussé l’ennemi sur  toute la ligne 
jusqu à 15 verstes et s’est emparé de son camp, 
ainsi que d ’une masse de canons et de m uni­
tions.

GAZETTE MARITIME
Bordeaux, 25 ja n v ie r .  — Le « Pataeonia » 

est arrivé.

Montevideo, 24 janvier .  — Le «Portena», 
venant du Havre, ost arrivé

Bibliographie,
La vérité su r  le magnétisme an im al,  par  Marc 

Sanso, Lausanne, L. Vincent, éditeur, 1881.

(En vente à l’Imprimerie  Courvoisier, prix
50 cent.)
Dans cette brochure,  l’au teur  dénie tout ca­

ractère scientifique à la théorie du fluide ma­
gnétique de Mesmer.

Il étudie les phénomènes de cet état phy­
siologique par t icu lier ,  connu sous le nom 
d 'hypnotism e,  et rappelle que l’hypnotisme 
fut pratiqué en Inde  dès la plus haute anti ­
qu i té ;  il raconte les expériences faites par  
Braid, Charcot et Haidenhain ,  et celles plus 
récentes, de Donato.

L’auteur expose ensuite les diverses théories 
proposées pour expliquer ce qu ’on est convenu 
d ’appeler le magnétisme; il repousse l’hypo­
thèse du fluide  et celle de l'action morale  du  
magnétiseur.

Cette brochure dont nous ne  voulons pas 
nous charger  d ’apprécier la valeur  scientifi­
que, ne peut manquer  d ’in téresser tous ceux 
qui s’occupent de celte question si discutée et 
si discutable du magnétisme.

Faits divers
MM. H. et \V. Beresford, de Manchester, 

v iennent d ’imaginer une machine à cirer les 
bottes, laquelle peut de même, par un simple 
changem ent d’outil, nettoyer et polir tout ob­
je t  argenté ou cuivré, les fourchettes, les cou­
teaux, etc. La paire de bottines est placée su r  
un support,  deux brosses sphériques fixées à 
un axe qui tourne passent sur  les chaussures 
dans toutes les directions et les nettoient en 
quelques instants .  L’axe des brosses est mis 
en mouvement par  un  pédale comme dans une 
machine à coudre. En quelques minutes on 
brosse toutes les bottines de la famille anglaise 
la plus nombreuse. Pour nettoyer l’argenterie 
on remplace les brosses à chaussures par  un 
gralle-bosse spécial, composé d ’une bande de 
cuir, d ’une brosse très dure  qui pénètre en tre  
les dents des fourchettes, et d 'un  polisseur.  A 
quand le frotteur mécanique pour parque ts?

—  Menus faits de chronique, cueillis dans 
un journal chinois : « L’empereur Quand-Su a 
maintenant 10 ans. Il possède 329 haras avec 
97,900 chevaux et poulains, 6800 chameaux, 
12,140 pièces de gros bétail et 248,000 mou­
lons.

» L’ambassade chargée de porter des offran­
des à l’idole de Kokonus (Thibel)  est rentrée 
à Pékin  après 180 jours  de voyage.

» Un eunuque du palais a volé des services 
d ’a rgen t ,  il a réussi à s’en fu i r ;  les hommes 
de garde qui l’ont laissé passer ont reçu cha­
cun cent coups de bâton sur  la plante. . des 
reins.  »

EXTRAIT DE LA FEUILLE OFFICIELLE

F aillites et liquidations som m aires.
Déclaration de faillite de Louis-Samuel Schneider, 

fabricant d’horlogerie, à la Chaux-de-Fonds£. Ins ­
criptions au passif de cette masse, ju squ’au mardi 8 
mars 1881, au greffe du  tr ibunal du dit lieu. Tous 
les créanciers sont convoqués pour le mercredi 9 
mars 1881, dès 9 V» h. du matin, à l’Hôtel-de-Ville 
de la Cbaux-de-Fonds.

Déclaration de faillite de Franz Kobler, maréchal, 
c i-devan t au L ocle , actuellement sans domicile 
connu. Inscriptions au  passif de cette masse, ju s ­
qu 'au samedi 26 février 1881, au greffe du tr ibunal 
du Locle. Tous les créanciers sont convoqués pour 
le samedi 5 m ars 1881, dès 10 V« b. du matin, à 
l’Hôtel-de-Ville du dit lieu.

Déclaration de faillite de Louis Picard, charpen ­
tier, à la Combe-de-Mouterban, rière le Locle. Ins­
criptions au passif de cette masse jusqu’au samedi 
26 février, au greffe du tribunal du Locle. Tous les 
créanciers sont convoqués pour le samedi 5 mars 
1881, dès 9 heures du  matin, à l’Hôtel-de-Ville du 
dit lieu.

Tous les créanciers et intéressés inscrits au  passif 
de la faillite de Jean-David-Louis Meyer, agriculteur 
au Côty, sont convoqués pour le samedi 12 février 
1881, à 2 heures après midi, à l’Hôtet-de-VilIe de 
Cernier.

Bénéfices d’inventaire.
Tous les créanciers et intéressés au bénéfice d’in ­

ventaire de Jules Montandou-Varoda dit Montandon- 
Reymond, négociant à St-Sulpice, sont convoqués

pour le samedi 12 février 1881, dès 2 h. après midi, 
à l’Hôtel-de-Ville de. Môtiers.

A vis de com m erce.
La maison de banque Châtelain-Claudon et C‘‘, à  

Neuchâtel, a  créé pour le district de Boudry une 
agence à Colombier. Aux fins de diriger cette agen­
ce, procuration a  été donnée à Jean Grellet, à Co­
lombier.

T u telles et ouratelles.
Fritz Douillot, notaire, à Fleurier, a été nommé 

curateur de Louis Pétrem and, au  Mont-de-Buttes, 
en remplacement de Louis-Edouard Leuba, au dit 
lieu.

Albert Frochaux, agriculteur au Landeron, a été 
nommé curateur de dame Pauline Payllier née Gi­
rard, et Charles Girard-Payllier, tu teur de son en ­
fant mineur, Paul Payllier.

ÉTAT CIVIL DE LA CHAUX-DE-FONDS
du 20 au 26 ja n v ie r  188 i.

N aissances.
Jeanne-Anna, fille de Jules-Samuel Galley, Vaudois. 
Louis-Albert, fils de Louis Krebs, Bernois. 
Jules-Auguste, fils de Jules-Ulysse Dubois, Bernois 

et Neuchâtelois.
Sophie-Adéle, fille de Henri Morel, Neuchâtelois. 
Aurèle, fils de Fritz-Alfred Jeanneret-Grosjean, Neu. 

cbâtelois.
Augusta-Léonore, fille de Paul Fridolin Berlhoud dit 

Gatton, Neuchâtelois.
Jacob, fils de Jacob Leder, Argovien.
Louisa-Irma, fille de Christian Gerber, Bernois. 
Constant-Emile, fils de Jean-Léonard Daum, Neuchâ­

telois.
Charles-Auguste, (ils de A uguste-Félix  Heimann, 

Bernois.
Marie-Elise, fille de Louis-Eugène Stauffer, Bernois.

Prom esses de m ariages. 
Edouard-Jules Matthey, et Marie Fanny, née Sandoz, 

les deux Neuchâtelois.
Alcide-Alfred Degoumois, et Marie-Louise Mathys, les 

deux Bernois.
Alfred Wallach, et Antoinette Rueff, les deux Fran ­

çais.
Wilhelm Roth, et Maria Wenk, les deuxBadois. 
Johannes Barben, et Marie-Elise Liechti, les deux 

Bernois.
Adolphe-Justin Roos, commis, Lucernois, et Cécile 

Gersbach, Neuchâteloise.
Jean-Daniel Genton, Vaudois, et Anna Tognetti, Pié- 

montaise.
Mariages o ivils.

Albert Fatton, guillocheur, Neuchâtelois, etMatbilde 
Béroud. Française.

Louis-Auguste Jaquet, notaire, Neuchâtelois, et Caro­
line Lauppe, Wurtembergeoise.

Déoès.
13077. Paul-Armand Droz, né le 19 ju in  1878, Neu­

châtelois.
13078. Marie L’Eplatteniernée Schwentzet, épouse de 

Albert, née le 18 ju in  1858, Neuchâteloise.
13079. Marie-Elise Sandoz, épouse de Edouard, née 

le 13 mars 1843, Neuchâteloise.
13080. Alfred Meyer, né le 30 mai 1878, Schaffhou- 

sois.
13081. Bertha Meyer. née le 11 ju in  1876, Sehaffhou- 

soise.
13082. Oscar Nicolet, né le 30 mars 1856, Neuchàte- 

lois.
13083. Lucien Sandoz, né le 17 janv ier  1881, Neu­

châtelois.
13085. Françoise Jeanjaquet née Sandoz, veuve de 

Louis, née le 3 ju in  1803, Neuchâteloise.
13086. Mélanie Prince née Robert, veuve d’Ulysse, 

née le 13 septembre 1793, Neuchâteloise.

BOURSE DE GENÈVE

25 Jan. 26 Jan.
Actions Suisse Occidentale . . . . 146 — 146 87

» » » privilégiées 498 — 498 75
» N o rd -E st ..................................... 300 62 307 75
» » privilégiées . . . . 503 75 511 25
» Central......................................... 442 — 441 25
» Union-Suisse............................. 232 50 23125
» » privilégiées . . 410 — 411 25
» Société S u i s s e ......................... 675 — -----
» Banque des Chemins de fer . 6735 — 6730 —
» Crédit Lyonnais......................... ------ 1075 —
» Banque de P a r i s ..................... 1145 — -----

Obligations Suisse-Occidentale . . 449 25 449 —
» Lombardes anciennes . 274 — 274 —

BULLETIN MÉTÉOROLOGIQUE

MOIS HEURE
Thermomèu

Centig. VENT TEMPS
Bar**.
milim.

26 Janv. 1 h .  soir. +  * S.O. Nuag. —

» 7 h .  soir. -  2 1/* » Cie1 ser" —
27 Janv. Minima — 6 — -- —

» 8 h. mat. +  i S.O. Humid* —

La neige fond.
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—  Savons désinfectants et antiépidémiques —
a u x  a c i d e s :  P h é n l q u e ,  S a l i e y l i q u e ,  T l i y m l q t i e  e t  a u  c a n i p l i r e  de G. Callet 
et Cie, chimistes â Nyon.  — En vente dans toutes les Pharmacies.  (H 628 X) 137- 61

^ür ^amilicn un6 ktcfccirifclj. Bibliotijefcn, ijotcb, Cafés uni Xeftaurationen.

Probe «ïïummorn gratis uni franco.
Abonnements » pceis oicitcljaln licîi 6 l ï ïar f .  —  §11 bcjietjeri burefc aile BudjfjanMungen nnb pojîcmjîalten.

(£jpebttton ber 3Htifîri;ïien geilung tu £eip3tg.

L'IMPRIMERIE COURVOISIER
Rue du Marché 1, Chaux-de-Fonds

est en mesure de liv re r  â bref  délai et aux prix les plus modiques :  Im pres ­
sion de livres et brochures,  ci rculaires en tous genres, bons à souche, têtes 
de factures de tous formats, cartes d ’adresse  et de visite, étiquettes de bou­

teilles, registres d ’établissage, papier  à lettres avec raisons commerciales, ac­

tions, mémorandums,  affiches, etc.
Caractères nouveaux et travail soigné.

SOCIÉTÉ D E  CO NSTRUCTION
p o u r  l a  C l iau x -d c -F o n d a .

BRASSERIE R O B E R T
Tous les samedis, dimanches et lundis

C houcroute de S trasb ou rg1
avec assort iment de viande de porc.

E X C E L L E N T E  138-2

BIERE DOUBLE VIENNOISE
Expédition en fûts et en bouteilles.

Excellentes pommes de terre d’Alsace, 
en cave depuis 3 mois, à vendre à fr. 1»30 la 
mesure . — S’adresser  chez S. W e i l l ,  coiffeur, 
maison Blancpain, Léopold Robert 12. 126-2

Vaccin de génisse
Les 28 et 29, soit vendredi et samedi, à 2 

heures ,  vaecinatton chez M. le Dr 
436-1 Coullery.

Escargots et Morue
tous les jours au 133-6

C A F É  S T A U F F E R
Escargots à emporter  à 60 et. ladouz.

Pour fr. 2))50
je  fournis une montre bronze garantie, 
avec boîte en laiton; pour fr. s » 5 © u n e  pen­
dule avec réveil.  Les deux montres à fr. 5, 
avec garantie écrite pour deux ans.
67-3 J.  B r u n n e h , d é p ô t  d e  p e n d u l e s ,  à B â l e .

Enchères publiques
aux Planchettes.

  )
Le samedi o février p rocha in , dès 1 heure 

de l'a près midi, le Syndic île la masse en fail­
lite Davis-Louis Yillen, fera vendre aux en­
chères, au domicile du failli, loute la récolte 
de l’année dernière  comprenant  40 à 50 toises 
de foin et plusieurs cents doubles d ’avoine et 
froment.
128-1 A. B e i i s o t , notaire.

E N  V E N T E  
à  l ’I m p r i m e r i e  C o u r v o i s i e r ,  Chaux-de-Fonds

ta Vérité sur le l a p é l i s E  animal
par  M a r c  S e n s o .

P r i x :  SO c e n t i m e s .  132-1

Le Cours de magnétisme
annoncé par  M. Ne r m e , se continue le mardi 
et le vendredi de chaque semaine, à 8 1/2 heures 
du  soir, à l’hôtel de la F leur-de-Lvs .  122-1

ENGELURES
guéries par le L in im e n t ru s s e  

P H A R M A C I E  W .  l iECH. 1 0 5 - 5

AU MAGASIN D’ETOFFES
A, R ue N euve, A

Monsieur C h a r l e s  V i e l l e  vendra les a r ­
ticles d ’été à moitié prix, soit

ÜCp- 50 °/0 de réduction,
Les banques et l 'ameublement du magasin 

sont à vendre. 134-8

AVIS
M. tiutmnnn «le Rohrliacli a l’hon­

n eu r  de faire savoir à ses clients que ,  comme 
les années précédentes , il est représenté â la 
Chaux-de-Fonds par  M. W E I L I ,  et q u ’il 
fera toujours son possible pour satisfaire les 
personnes qui lui accordent leur confiance.

G40

ASSEMBLEE GÉNÉRALE ORDINAIRE
MM. les actionnaires de la Société de Cons­

truction pour la Chaux-de-Fonds sont convo­
qués en assemblée générale ord inai re  pour le 
Lundi 14  Février 1881, à 2 heures après 
midi, à l'Hôtel-de-Ville de la Chaux-de- 
Fonds.

Les détenteurs d'actions au por teur  devronl , 
pour  pouvoir assister à cette assemblée, faire 
dépôt de leurs titres avant le 4 février 1881, 
à la Caisse de la Société, rue Fritz Courvoisier 
n° 9.

ORDRE DU JO U R :

•I» Coniple-rendu annuel et Rapport du Con­
seil d ’Adminislration.

2° Fixation du dividende.
3° Pominalion de six membres du Conseil 

d ’Administraiion.
4° Propositions individuelles. 121-2

Chaux-de-Fonds, le 21 Janvier  1881.
Le Secréta ire-Caiss ier, Le Président,

J . -P .  J e a n n e r h ï , avocat. U. T i s s o i - W i l l e .

THEATRE DE LA CHAUX-DE-FONDS

Dimanche 13 Février 1881
à 8 heures du  soir  

U I V  S E U L

Grand liai masqué et paré
DONNK PAU

LA S O C I É T É  DE M U S I Q U E  D ’ H A R M O N I E

Le p ro g ram m e para î t ra  p rocha inem en t .  116-5

ÉTIQUETTËSDË BOUTEILLES
g o m m é e s

à 60 et. le cent. — Les mêmes, dorées, à 90 et. 
le cent. A l 'Imprimer ie  Co u r v o i s i e r  , rue du 
Marché, n° 1. 61-6

Papiers à lettres
avec monogramme»

à 60 et. la pochette contenant  10 feuilles de 
papier el 10 enveloppes, papier lin.

A l’Imprimerie  C o u r v o i s i e r , rue du Marché, 
n° 1. 62-6

offres d'emplois!
lu  rémouleur “ '« S û lt
suile au comptoir de M. Célestin Bmirquin, 
rue de l’Hôpita l,  n° 16. 127-1

lin jeune homme
aclif, énergique, au courant des travaux de bu­
reau et ayant l 'habitude de la correspondance 
française et allemande, pourrait en t re r  de suite 
dans une ancienne maison d ’horlogerie de la 
Ghaux-de-Fonds .  — S'adresser à NI. le 
n»taire Jaquet, rue du Grenier I, à la 
Chaux-de-Fonds.  125-2

Les amis el connaissances de M. Auguste  
Prince  sonl priés d ’assister au convoi funè­
bre de sa chère mère, décédée dans sa .S8me 
année, qui aura lieu le samedi *9 jan ­
vier, à I heure après midi. — Domicile mor­
tua i re :  Rue de la Demoiselle 10. 139-1

Tous les membres  du Cercle Monta­
gnard sont invités à assister, samedi ^ c o u ­
rant,  à I heuie après midi, au convoi funèbre 
de Madame Mêlante Prince née Ro­
bert, mère de M. A u g u s t e  P r i n c e ,  leur col­
lègue. — Domicile mortuaire : Hue de la De­
moiselle, n° 10. 140-1

Les membres de la Fraternité sont in ­
formés du décès de Madame Emma-Evodie 
Touchon, membre de la Société (N° Mle 2577), 
survenu à la Sagne le 23 courant.
141-1 L e  C o m i t é .


